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LE Syndicat des ensei-gnants et chercheurs(Snec) s'est réuni, samedidernier, à l’École normalesupérieure de Libreville(ENS) pour faire le pointdes derniers rebondisse-ments dans le secteur Édu-cation. En ligne de mire, lasuspension des salaires enperspective de 807 ensei-

gnants de l’Éducation na-tionale, et la radiation de19 autres d'entre eux. Desmesures annoncées, la se-maine dernière, par lePorte-parole du gouverne-ment, mais, fermement re-jetées par ces enseignantset chercheurs, parce quejugées  "injustes". Ils en veulent pour preuvele fait que l’Éducation na-tionale ne soit pas le seuldépartement à être engrève. De plus, ils ont jugécette décision gouverne- mentale "illégale", et « en violation flagrante des

textes internationaux et na-
tionaux». Pour le Snec, il n'est pasquestion que des sanctionssoient prises à l'encontrede leurs collègues ensei-gnants « qui ne revendi-
quent que leur dû et de
meilleures conditions de
travail.» Par la même occasion, leSnec a rejeté la signatured'une attestation spécialede présence au poste quiserait désormais en vi-gueur. « Cette attestation

viole les textes susmention-
nés et condamne désormais
l'agent de l’État à ne jamais
revendiquer quoi que ce
soit», s'est indigné un lea-der syndical, au cours de laréunion. Tout en appelantles agents de l'Etat à ne passigner cette fiche.Face à toutes ces violationsde textes, le Snec a promisde se rendre, dans les pro-chains jours au parquet deLibreville pour ester enjustice... contre le gouver-nement.

Le Snec compte ester en justice 
Front social/A la suite de la mesure gouvernementale de suspendre les salaires de 807 enseignants
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Les membres du Snec, au cours d'une précédente
assemblée générale.
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L'ACADÉMIE franco-améri-caine de management(Afram) a livré vendredidernier à l'hôtel Monts deCristal de Libreville, ses11e et 12e promotions demanagers. Soixante-troisau total, issus des diffé-rentes filières de formationproposées par l'établisse-ment (Gestion des res-sources humaines,Comptabilité-finance-audit,Entrepreneuriat et gestionde projets, Commerce in-ternational et marketing,Transport-logistique, Com-munication des organisa-tions, etc.), ces jeunes ontainsi décroché, en présencede leurs familles, leur Ba-chelor au terme de trois an-nées d'études supérieures. Des « produits », semble-t-

il, de bonne facture, commeen témoignent les appré-ciations engrangées par cesderniers : 23 mentions
« Très bien », 20 mentions
« Bien », 10 mentions
« Assez-bien » et autantpour l'appréciation « Pas-
sable ». « Nous pouvons être
fiers de notre diplôme », aalors déclaré la major desdeux promotions, Audrey

Onkoma, au nom de sespromotionnaires.  Mais, sans parrain suscep-tible de les accompagnerdans la recherche d'un pre-mier emploi - pour ceux quine souhaitent pas conti-nuer jusqu'au Master -, ilsdevront, dès à présent, ba-tailler dur pour se faire uneplace au soleil, comme ilsont su le faire en finançant

eux-mêmes leur cérémoniede remise de diplômes. Le regard fier et optimiste,le Président-directeur gé-néral (PDG) de l'Afram,Jean-Louis Massala, a es-timé, pour sa part, que sesprotégés n'ont pas à rougirde la qualité de la forma-tion reçue dans son établis-sement. Et qu'ils disposent,désormais, des atouts né-

cessaires et suffisants pourséduire et bien se faire ven-dre auprès de l'administra-tion publique, des banques,des forces de sécurité et dedéfense ainsi que de toutesles autres entreprises oùofficient déjà leurs devan-ciers. En félicitant donc les diplô-més pour la qualité de leurlabeur, le P-DG n'en a pas

moins remercié le person-nel enseignant qui, malgrédes impayés qui lui sontdus, a su conduire le projetà terme. Remerciementsaussi aux parents des étu-diants, à l'Etat et aux parte-naires de l'Afram dont lacontribution à l'effet derendre opérationnels lesapprenants à l'internatio-nal et sur le plan local, apermis de déboucher sur lasortie de ces 63 nouveauxjeunes managers. D'où lagratitude de la jeune Au-drey à l'endroit de tousceux qui auront œuvré àcette fin.Ouverte en 2003 à Libre-ville, l'Afram est un établis-sement privéd'enseignement supérieuroffrant des formations di-plômantes dans plusieursspécialités, jusqu'au niveauMaster, rappelle-t-on.

Soixante-trois nouveaux managers sur le marché
Enseignement supérieur/Académie franco-américaine de management (Afram)

Olivier NDEMBI
Libreville/Gabon
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Jean-Louis Massala, DG de l'Afram, a vanté les mérites de ses étudiants, devenus managers. Photo du milieu :
La gratitude de la major des promotions, Audrey Onkoma, à l'égard de l'établissement et des familles. Photo de

droite : Récipiendaires, administration de l'établissement et parents devant la piscine des Monts de Cristal.

LES responsables del'église charismatique "Letrône de la grâce" étaient,le week-end écoulé, face àla presse, à leur siège dela Nouvelle cité (Nzeng-Ayong), dans le 6e arron-dissement de Libreville.Objectif : informer lacommunauté chrétiennede Libreville et ses envi-

rons de de la tenue, du 3au 9 avril 2017, d'un pro-gramme qui comprendral'ordination du révérend-pasteur Christ MathiasMabi par l'archevêqueMargaret Benson Idahosadu Nigeria, ainsi qu'une
"croisade de miracle". De même, "une école du
ministère" se tiendra du-rant cette période pourles hommes de Dieu, leurscollaborateurs et tousceux qui voudront y pren-dre part. "Un rendez-vous
spirituel" en perspective

que les responsables decette église voient commeune occasion pour leschrétiens « d'affermir et
de revigorer leur foi.»Ils s'appuient, pour cela,sur les thématiques di-verses et variées qui se-ront abordées au cours deces moments : De "la puis-
sance de la guérison et la
santé divine"- thème prin-cipal de la croisade -, à"l'histoire de l'église","l’Éthique pastorale" enpassant par "la structurede l'église". Le révérend-

pasteur Christ MathiasMabi a ainsi lancé unappel à « toutes les classes
sociales» et toutes les per-sonnes désireuses « de se
nourrir sur le plan spiri-
tuel"», à prendre part à cerendez-vous.Plusieurs serviteurs deDieu internationaux sontannoncés pour cette cir-constance. Le cas de l'ar-chevêque Cléments Kirby,ou encore du révérendJoël A. Thomas.  Pour leur part, les journa-listes on voulu compren-

Occasion d'affermir et de revigorer sa foi
Religion / En prélude à l'ordination du pasteur Christ Mathias Mabi, le 8 avril prochain
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Le révérend pasteur Christ Mathias Mabi animant la
conférence de presse...
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... à laquelle ont pris part des Hommes de Dieu et
des journalistes.
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dre la tendance deshommes de Dieu natio-naux à s'appuyer sur desintervenants venus d'ail-leurs. Notamment pourdes événements commeles ordinations. En ré-ponse, le révérend Mabi a

expliqué qu'un Bishop nepeut être ordonné que parun autre, et qu'il était né-cessaire, pour de tellescirconstances, de fairevenir un archevêque derenom. 


